Mathématiques – Grandeurs et mesures — CE1 — Période 2
Les masses et les contenances
FICHE SÉQUENCE
	Référence programme
	Programme de mathématiques cycle 2, CE1 : comparer, estimer et mesurer des masses et des contenances ; utiliser le kilogramme, le gramme et le litre. Aligné mot pour mot sur « masses et contenances » du CE2 et du CM1 en période 2.

	Objectifs d'apprentissage
	1. Comparer des masses sans les mesurer.
1. Mesurer une masse avec une balance.
1. Connaître le kilogramme et le gramme.
1. Comparer et mesurer des contenances.

	Compétences travaillées
	1. Comparer des grandeurs
1. Mesurer
1. Estimer
1. Utiliser des unités

	Prérequis
	1. P1 : les longueurs, le mètre et le centimètre, l'unité de mesure

	Matériel / supports
	1. Balances Roberval et de cuisine ; masses marquées ; récipients variés ; verre gradué ; eau
1. Annexes 1-3 ; projections 1-2

	Évaluation
	1. Évaluation formative : manipulations ; estimations.
1. Évaluation finale : ranger trois objets par masse ; choisir l'unité ; lire une mesure.

	Différenciation (principes)
	1. Quantitative : nombre d'objets ; précision demandée.
1. Qualitative : comparaison directe en ★ ; mesure chiffrée en ★★★.
1. PRÉCAUTION : ON NE PÈSE JAMAIS LES ÉLÈVES. On pèse des objets.


Déroulé de la séquence
	Séance
	Titre
	Objectif de séance
	Durée

	1
	Plus lourd, plus léger
	Comparer des masses sans les mesurer.
	45 min

	2
	Le kilogramme et le gramme
	Mesurer une masse avec des unités.
	45 min

	3
	Les contenances
	Comparer et mesurer des contenances.
	45 min

	4
	Estimer et vérifier
	Construire des repères par l'estimation.
	45 min

	5
	Évaluation
	Évaluer les acquis de la période.
	45 min




SÉANCE 1 / 5 — Plus lourd, plus léger
	Objectif
	Comparer des masses sans les mesurer.

	Durée / organisation
	45 min — groupes

	Matériel
	1. Objets variés ; balance Roberval ; annexe 1
1. Projection 1


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	La main se trompe
collectif
	20'
	1. Projection 1 : plus lourd, plus léger.
1. ON DONNE DEUX OBJETS À SOUPESER : lequel est le plus lourd ?
1. AVEC UNE MAIN DE CHAQUE CÔTÉ. Chacun donne son avis.
1. ET ON CHOISIT EXPRÈS DEUX OBJETS PIÉGEUX :
1. UN GROS OBJET LÉGER (une boîte vide, du polystyrène).
1. UN PETIT OBJET LOURD (un caillou, une pile).
1. LA CLASSE SE PARTAGE. Et beaucoup disent que le gros est le plus lourd.
1. CETTE ERREUR EST NORMALE ET ELLE DOIT ARRIVER.
1. PUIS ON VÉRIFIE AVEC LA BALANCE.
1. ET LE PETIT EST PLUS LOURD.
1. MA DÉCOUVERTE : LE PLUS GROS N'EST PAS TOUJOURS LE PLUS LOURD.
1. LA TAILLE ET LA MASSE SONT DEUX CHOSES DIFFÉRENTES.
1. C'est l'obstacle principal de toute la séquence.
1. ET MA MAIN SE TROMPE. Elle donne une idée, pas une réponse.
1. IL ME FAUT UN INSTRUMENT.
1. LA BALANCE ROBERVAL, celle à deux plateaux, montre tout de suite :
1. LE PLATEAU QUI DESCEND PORTE LE PLUS LOURD.
1. C'est visible, immédiat, et personne ne peut le contester.
1. SI LES DEUX PLATEAUX SONT AU MÊME NIVEAU, les objets ont la même masse.
1. ON DIT QU'ILS SONT EN ÉQUILIBRE.
1. C'EST LA MÊME IDÉE QU'AVEC LES LONGUEURS EN PÉRIODE 1 :
1. JE PEUX COMPARER SANS MESURER. Comparer, c'est plus simple que mesurer.
1. MESURER NE VIENT QU'APRÈS, quand comparer ne suffit plus.

	On compare
groupes
	15'
	1. Chaque groupe range cinq objets du plus léger au plus lourd, avec la balance.
1. EN COMPARANT DEUX PAR DEUX. Il n'y a pas d'autre moyen.
1. ET ON NOTE LES SURPRISES : quels objets nous ont trompés ?

	Trace
individuel
	10'
	1. Fiche : le plus gros n'est pas le plus lourd.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Trois objets très contrastés

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Cinq objets ; objets piégeux


Trace écrite / bilan : Affiche : la taille et la masse sont deux choses différentes.


SÉANCE 2 / 5 — Le kilogramme et le gramme
	Objectif
	Mesurer une masse avec des unités.

	Durée / organisation
	45 min — groupes

	Matériel
	1. Masses marquées ; balance ; annexe 1 ex. 4-6
1. Projection 2


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Il faut une unité
collectif
	22'
	1. Projection 2 : le kilogramme et le gramme.
1. COMPARER, C'EST BIEN. Mais ça ne suffit pas toujours.
1. « Ce paquet est plus lourd que celui-là » ne dit pas COMBIEN.
1. Et si les objets ne sont pas là, je ne peux pas comparer.
1. IL FAUT UNE UNITÉ. C'est exactement ce qu'on a fait avec les longueurs.
1. MES DEUX UNITÉS DE MASSE :
1. LE KILOGRAMME, qu'on écrit kg. Pour les choses lourdes.
1. LE GRAMME, qu'on écrit g. Pour les choses légères.
1. ET LA RELATION : 1 kg = 1 000 g.
1. MILLE GRAMMES DANS UN KILOGRAMME. C'est beaucoup.
1. C'est pour ça qu'on ne pèse pas une voiture en grammes.
1. MES REPÈRES, à construire en les soupesant vraiment :
1. 1 kg : un paquet de sucre, un litre d'eau, un gros dictionnaire.
1. 500 g : une plaquette de beurre, un paquet de pâtes.
1. 100 g : une tablette de chocolat, une pomme.
1. QUELQUES GRAMMES : une feuille de papier, un trombone.
1. AVOIR CES REPÈRES EN MAIN VAUT MIEUX QUE DE LES APPRENDRE.
1. COMMENT JE CHOISIS MON UNITÉ :
1. SI C'EST PLUS LOURD QU'UN PAQUET DE SUCRE → en kilogrammes.
1. SI C'EST PLUS LÉGER → en grammes.
1. MON ERREUR À ÉVITER : donner une mesure absurde.
1. « Ma trousse pèse 5 kg » ou « la voiture pèse 800 g ».
1. MON REMÈDE : JE COMPARE AVEC UN REPÈRE QUE JE CONNAIS.
1. Est-ce que c'est plus lourd qu'un paquet de sucre ? Alors c'est en kg.

	On pèse
groupes
	13'
	1. Chaque groupe estime d'abord, puis pèse cinq objets.
1. ESTIMER AVANT DE MESURER est ce qui construit les repères.
1. Et on compare l'estimation et la mesure.
1. L'ÉCART N'EST PAS UNE FAUTE : c'est ce qui fait progresser l'estimation.

	Trace
individuel
	10'
	1. Mes repères de masse.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Deux repères ; kg seulement

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Quatre repères ; kg et g


Trace écrite / bilan : Affiche : 1 kg = 1 000 g.


SÉANCE 3 / 5 — Les contenances
	Objectif
	Comparer et mesurer des contenances.

	Durée / organisation
	45 min — groupes

	Matériel
	1. Récipients variés ; verre gradué ; eau ; bassines ; annexe 2


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Combien ça contient
collectif
	22'
	1. ON MONTRE DEUX RÉCIPIENTS DE FORMES TRÈS DIFFÉRENTES.
1. UN GRAND ET FIN. UN PETIT ET LARGE.
1. « Lequel contient le plus ? » Chacun donne son avis.
1. LA CLASSE SE PARTAGE, et c'est voulu.
1. LA PLUPART DISENT LE PLUS HAUT. C'est l'erreur attendue.
1. PUIS ON VÉRIFIE, ET C'EST SPECTACULAIRE :
1. ON REMPLIT LE PREMIER D'EAU. ON LE VERSE DANS LE DEUXIÈME.
1. ET ON REGARDE : est-ce que ça déborde, ou est-ce qu'il reste de la place ?
1. LE TRANSVASEMENT EST LA PREUVE. Personne ne peut la contester.
1. MA DÉCOUVERTE : LE PLUS HAUT N'EST PAS TOUJOURS CELUI QUI CONTIENT LE PLUS.
1. C'EST EXACTEMENT LE MÊME PIÈGE QU'AVEC LES MASSES.
1. Le plus gros n'est pas le plus lourd. Le plus haut n'est pas le plus grand contenant.
1. MES YEUX ME TROMPENT. Il me faut un instrument.
1. CE QU'UN RÉCIPIENT PEUT CONTENIR S'APPELLE SA CONTENANCE.
1. MON UNITÉ : LE LITRE, qu'on écrit L.
1. MES REPÈRES, à manipuler :
1. 1 L : une bouteille d'eau, une brique de lait.
1. UN DEMI-LITRE : une petite bouteille.
1. BEAUCOUP PLUS D'UN LITRE : un seau, un arrosoir.
1. MOINS D'UN LITRE : un verre, une tasse, une cuillère.
1. POUR MESURER, J'UTILISE UN VERRE GRADUÉ.
1. IL A DES TRAITS AVEC DES NOMBRES. Comme une règle, mais debout.
1. JE LIS AU NIVEAU DE L'EAU, EN METTANT MES YEUX EN FACE.
1. Si je regarde d'en haut ou d'en bas, JE LIS FAUX.
1. METTRE SES YEUX EN FACE est un geste de mesure, comme aligner le zéro de la règle.

	On transvase
groupes
	13'
	1. Chaque groupe range quatre récipients par contenance, en transvasant.
1. PUIS ON MESURE avec le verre gradué.
1. LE RANGEMENT EST-IL LE MÊME QUE CE QU'ON AVAIT PRÉVU ?
1. Prévoir puis vérifier : c'est la démarche de toute la séquence.

	Trace
individuel
	10'
	1. Fiche : les contenances.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Trois récipients ; comparaison directe

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Quatre récipients ; mesure en litres


Trace écrite / bilan : Affiche : le plus haut n'est pas le plus grand contenant.


SÉANCE 4 / 5 — Estimer et vérifier
	Objectif
	Construire des repères par l'estimation.

	Durée / organisation
	45 min — groupes

	Matériel
	1. Objets ; récipients ; annexe 2 ex. 4-6


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Je devine, puis je vérifie
groupes
	22'
	1. ESTIMER, C'EST DONNER UNE IDÉE SANS MESURER.
1. ET C'EST UNE VRAIE COMPÉTENCE, très utile dans la vie.
1. COMMENT J'ESTIME : JE COMPARE À UN REPÈRE QUE JE CONNAIS.
1. « Ce paquet, il est à peu près comme un paquet de sucre. Donc environ 1 kg. »
1. « Cette bouteille est plus petite qu'une bouteille d'eau. Donc moins d'un litre. »
1. JE NE DEVINE PAS AU HASARD. JE COMPARE.
1. C'est la différence entre estimer et deviner, et elle est importante.
1. NOTRE JEU : LE DÉFI DE L'ESTIMATION.
1. Chaque groupe estime la masse ou la contenance de cinq objets.
1. PUIS ON MESURE. ET ON REGARDE L'ÉCART.
1. L'ÉCART N'EST PAS UNE FAUTE. C'est ce qui fait progresser.
1. ON NE COMPTE PAS LES BONNES RÉPONSES. On regarde si on s'approche.
1. ET ON REMARQUE UNE CHOSE : ON S'AMÉLIORE TRÈS VITE.
1. Après trois ou quatre objets, les estimations deviennent bien meilleures.
1. POURQUOI : parce qu'on se construit des repères en manipulant.
1. UN REPÈRE QU'ON A TENU DANS LA MAIN VAUT MIEUX QU'UN NOMBRE APPRIS.
1. MES ERREURS D'ESTIMATION LES PLUS FRÉQUENTES :
1. JE ME LAISSE TROMPER PAR LA TAILLE. Le gros carton vide.
1. JE ME LAISSE TROMPER PAR LA HAUTEUR. Le verre fin et haut.
1. MON REMÈDE : JE SOUPÈSE. JE NE ME CONTENTE PAS DE REGARDER.
1. MES YEUX SEULS ME TROMPENT. MES MAINS M'AIDENT.

	On estime
groupes
	13'
	1. Le défi de l'estimation, sur cinq objets.
1. AVEC UNE FICHE : mon estimation / la mesure / mon écart.
1. Et on regarde si les estimations s'améliorent au fil des objets.

	Trace
individuel
	10'
	1. Ma fiche d'estimation.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Trois objets ; repères affichés

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Cinq objets ; masses et contenances


Trace écrite / bilan : Affiche : estimer, c'est comparer à un repère.


SÉANCE 5 / 5 — Évaluation
	Objectif
	Évaluer les acquis de la période.

	Durée / organisation
	45 min — individuel

	Matériel
	1. Sujet ; matériel ; annexe 3


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Révision
collectif
	12'
	1. Jeu du « plus lourd ou plus léger qu'un kilogramme ? » avec des objets de la classe.
1. Puis « plus ou moins d'un litre ? »

	Évaluation
individuel
	23'
	1. Ranger trois objets du plus léger au plus lourd.
1. Choisir l'unité (kg ou g) pour quatre objets.
1. Écrire la relation entre le kilogramme et le gramme.
1. Dire pour trois récipients s'ils contiennent plus ou moins d'un litre.
1. Lire une mesure sur un verre gradué dessiné.
1. Repérer une mesure absurde et l'expliquer.
1. LE MATÉRIEL RESTE DISPONIBLE.

	Bilan
collectif
	10'
	1. Reprise. Et les phrases de la période :
1. LE PLUS GROS N'EST PAS TOUJOURS LE PLUS LOURD.
1. LE PLUS HAUT N'EST PAS TOUJOURS CELUI QUI CONTIENT LE PLUS.
1. ESTIMER, C'EST COMPARER À UN REPÈRE.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Trois objets ; kg seulement

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Cinq objets ; kg, g et L


Trace écrite / bilan : Évaluation ; affiches des masses et contenances.


ANNEXE 1 — Les masses  [DOCUMENT ÉLÈVE — à imprimer]
MON EXPÉRIENCE
1. Deux objets à soupeser. Lequel est le plus lourd ?
1. UN GROS OBJET LÉGER — une boîte vide.
1. UN PETIT OBJET LOURD — un caillou.
1. BEAUCOUP ONT DIT QUE LE GROS ÉTAIT LE PLUS LOURD.
1. ET LA BALANCE A MONTRÉ LE CONTRAIRE !
MA DÉCOUVERTE
1. LE PLUS GROS N'EST PAS TOUJOURS LE PLUS LOURD.
1. LA TAILLE ET LA MASSE SONT DEUX CHOSES DIFFÉRENTES.
ET MA MAIN SE TROMPE
1. Elle donne UNE IDÉE. Pas UNE RÉPONSE.
1. IL ME FAUT UN INSTRUMENT.
MA BALANCE À DEUX PLATEAUX
1. LE PLATEAU QUI DESCEND PORTE LE PLUS LOURD.
1. Si les deux sont au même niveau : LES OBJETS ONT LA MÊME MASSE.
1. On dit qu'ils sont EN ÉQUILIBRE.
COMME AVEC LES LONGUEURS
1. JE PEUX COMPARER SANS MESURER.
1. Comparer, c'est plus simple que mesurer.
Ex. 4 — MES DEUX UNITÉS
	L'unité
	On écrit
	Pour

	LE KILOGRAMME
	kg
	les choses lourdes

	LE GRAMME
	g
	les choses légères


 
MA RELATION
1. 1 kg = 1 000 g
1. MILLE GRAMMES DANS UN KILOGRAMME. C'est beaucoup !
1. C'est pour ça qu'on ne pèse pas une voiture en grammes.
Ex. 5 — MES REPÈRES
	Ça pèse à peu près…
	Comme…

	1 kg
	un paquet de sucre, un litre d'eau, un gros dictionnaire

	500 g
	une plaquette de beurre, un paquet de pâtes

	100 g
	une tablette de chocolat, une pomme

	quelques grammes
	une feuille de papier, un trombone


 
COMMENT JE CHOISIS MON UNITÉ
1. PLUS LOURD QU'UN PAQUET DE SUCRE → en kilogrammes.
1. PLUS LÉGER → en grammes.
Ex. 6 — MON ERREUR À ÉVITER
1. « Ma trousse pèse 5 kg. » — C'est ABSURDE !
1. « La voiture pèse 800 g. » — C'est ABSURDE aussi !
MON REMÈDE
1. JE COMPARE AVEC UN REPÈRE QUE JE CONNAIS.
1. Est-ce que c'est plus lourd qu'un paquet de sucre ?


ANNEXE 2 — Les contenances et l'estimation  [DOCUMENT ÉLÈVE — à imprimer]
MON EXPÉRIENCE
1. Deux récipients : un GRAND ET FIN, un PETIT ET LARGE.
1. Lequel contient le plus ?
1. LA PLUPART ONT DIT LE PLUS HAUT.
MA VÉRIFICATION
1. JE REMPLIS LE PREMIER. JE VERSE DANS LE DEUXIÈME.
1. Est-ce que ça déborde ? Ou est-ce qu'il reste de la place ?
1. LE TRANSVASEMENT EST LA PREUVE.
MA DÉCOUVERTE
1. LE PLUS HAUT N'EST PAS TOUJOURS CELUI QUI CONTIENT LE PLUS.
1. C'EST LE MÊME PIÈGE QU'AVEC LES MASSES !
1. MES YEUX ME TROMPENT. IL ME FAUT UN INSTRUMENT.
MON MOT
1. Ce qu'un récipient peut contenir s'appelle SA CONTENANCE.
MON UNITÉ
1. LE LITRE. On écrit L.
	Ça contient…
	Comme…

	1 L
	une bouteille d'eau, une brique de lait

	un demi-litre
	une petite bouteille

	beaucoup plus d'un litre
	un seau, un arrosoir

	moins d'un litre
	un verre, une tasse, une cuillère


 
MON INSTRUMENT
1. LE VERRE GRADUÉ.
1. Il a DES TRAITS AVEC DES NOMBRES. Comme une règle, mais debout.
MON GESTE
1. JE LIS AU NIVEAU DE L'EAU, EN METTANT MES YEUX EN FACE.
1. Si je regarde d'en haut ou d'en bas, JE LIS FAUX.
Ex. 4 — ESTIMER
1. ESTIMER, C'EST DONNER UNE IDÉE SANS MESURER.
1. ET C'EST UNE VRAIE COMPÉTENCE.
COMMENT J'ESTIME
1. JE COMPARE À UN REPÈRE QUE JE CONNAIS.
1. « Ce paquet est comme un paquet de sucre → environ 1 kg. »
1. « Cette bouteille est plus petite qu'une bouteille d'eau → moins d'un litre. »
1. JE NE DEVINE PAS AU HASARD. JE COMPARE.
Ex. 5 — MA FICHE D'ESTIMATION
	L'objet
	Mon estimation
	La mesure
	Mon écart

	
	
	
	

	
	
	
	

	
	
	
	

	
	
	
	

	
	
	
	


 
MA RÈGLE
1. L'ÉCART N'EST PAS UNE FAUTE. C'est ce qui me fait progresser.
1. On ne compte pas les bonnes réponses. ON REGARDE SI ON S'APPROCHE.
CE QUE J'AI REMARQUÉ
1. JE M'AMÉLIORE TRÈS VITE !
1. Après trois ou quatre objets, mes estimations sont bien meilleures.
1. Parce que JE ME CONSTRUIS DES REPÈRES EN MANIPULANT.
Ex. 6 — MES ERREURS LES PLUS FRÉQUENTES
1. JE ME LAISSE TROMPER PAR LA TAILLE — le gros carton vide.
1. JE ME LAISSE TROMPER PAR LA HAUTEUR — le verre fin et haut.
MON REMÈDE
1. JE SOUPÈSE. Je ne me contente pas de REGARDER.
1. MES YEUX SEULS ME TROMPENT. MES MAINS M'AIDENT.


ANNEXE 3 — Mon bilan de grandeurs  [DOCUMENT ÉLÈVE — à imprimer]
MES TROIS PHRASES DE LA PÉRIODE
1. LE PLUS GROS N'EST PAS TOUJOURS LE PLUS LOURD.
1. LE PLUS HAUT N'EST PAS TOUJOURS CELUI QUI CONTIENT LE PLUS.
1. ESTIMER, C'EST COMPARER À UN REPÈRE.
Ex. 4 — MON BILAN
	Je sais…
	☺
	☹

	comparer deux masses avec une balance
	
	

	dire que le plus gros n'est pas le plus lourd
	
	

	nommer mes deux unités de masse
	
	

	écrire 1 kg = 1 000 g
	
	

	choisir entre kg et g
	
	

	repérer une mesure absurde
	
	

	comparer deux contenances en transvasant
	
	

	dire ce qu'est un litre
	
	

	lire un verre gradué en mettant mes yeux en face
	
	

	estimer en comparant à un repère
	
	


 
Ex. 5 — JE CHOISIS L'UNITÉ
	L'objet
	kg, g ou L ?

	une pomme
	

	un sac de pommes de terre
	

	une bouteille de lait
	

	une feuille de papier
	

	un seau d'eau
	


 
Ex. 6 — JE TROUVE L'ABSURDITÉ
1. Mon cartable pèse 40 kg.
1. Le verre contient 20 litres.
1. Pourquoi c'est absurde :
 
 


ANNEXE 4 — Précautions et notes enseignant  [DOCUMENT ENSEIGNANT]
PRÉCAUTIONS — importantes
1. ON NE PÈSE JAMAIS LES ÉLÈVES. Jamais, sous aucun prétexte.
1. NE JAMAIS évoquer le poids des personnes, ni faire de comparaison entre élèves.
1. Ne pas utiliser d'exemples portant sur des corps humains.
1. Si un élève évoque son poids : ne pas relancer, revenir aux objets.
1. Attention à l'eau : prévoir bassines, serpillière, et des quantités raisonnables.
1. Vérifier les allergies avant d'utiliser des aliments (farine, fruits à coque).
L'OBSTACLE CENTRAL
1. LA CONFUSION TAILLE / MASSE est l'obstacle principal, et elle est très résistante.
1. CHOISIR EXPRÈS DES OBJETS PIÉGEUX : gros et léger, petit et lourd.
1. L'ERREUR DOIT ARRIVER. Sans elle, la découverte n'a pas lieu.
1. LA BALANCE ROBERVAL est l'instrument le plus parlant : le plateau qui descend est visible.
1. Une balance électronique donne un nombre, mais ne montre rien. Préférer Roberval au CE1.
LES UNITÉS
1. NE PAS DONNER LES UNITÉS D'EMBLÉE : la comparaison directe d'abord, la mesure ensuite.
1. « Comparer ne suffit plus » motive l'unité. C'est la même démarche qu'avec les longueurs.
1. LES REPÈRES SE CONSTRUISENT EN MAIN, pas en liste. Faire soupeser réellement.
1. 1 kg = 1 000 g : la relation est donnée, sans conversion technique au CE1.
1. LES MESURES ABSURDES sont un excellent exercice de contrôle : les faire chercher.
LES CONTENANCES
1. LE PIÈGE DE LA HAUTEUR est le pendant exact du piège de la taille. Le faire remarquer.
1. LE TRANSVASEMENT est une preuve incontestable et spectaculaire.
1. PRÉVOIR DEUX RÉCIPIENTS RÉELLEMENT PIÉGEUX : les tester avant la séance.
1. LA LECTURE DU VERRE GRADUÉ : yeux en face du niveau. C'est un geste de mesure à enseigner.
1. Le parallèle avec l'alignement du zéro de la règle est utile.
L'ESTIMATION
1. ESTIMER N'EST PAS DEVINER : c'est comparer à un repère. La distinction est essentielle.
1. L'ÉCART N'EST JAMAIS UNE FAUTE. Ne compter aucun point.
1. LA PROGRESSION EST RAPIDE et visible : la faire remarquer aux élèves, c'est très motivant.
1. UN REPÈRE TENU EN MAIN vaut mieux qu'un nombre appris par cœur.
Pour une classe CE1/CE2 ou CE1/CE2/CM1
1. MASSES ET CONTENANCES SONT AU PROGRAMME DES TROIS NIVEAUX EN PÉRIODE 2. Alignement total.
1. LES SÉANCES DE MANIPULATION SE MÈNENT EN GROUPES MIXTES, avec le même matériel.
1. LES OBJETS PIÉGEUX trompent aussi les CM1 : le constat est collectif et il n'humilie personne.
1. LE DÉFI DE L'ESTIMATION est le meilleur dispositif multi-niveaux de la période :
1. chacun estime à son niveau, et les CE1 sont parfois meilleurs que les CM1.
1. LES REPÈRES (paquet de sucre, bouteille d'eau) sont communs aux trois niveaux.
1. LE TRANSVASEMENT et LA LECTURE DU VERRE GRADUÉ se font ensemble.
1. Ce qui diffère : le CE1 connaît kg, g et L ; le CE2 ajoute les conversions simples ; le CM1 travaille toutes les unités et les conversions.


ANNEXE 5 — Projection 1 — Plus lourd, plus léger  [SUPPORT DE PROJECTION (voir PDF joint)]
MON EXPÉRIENCE
UN GROS OBJET LÉGER
UN PETIT OBJET LOURD
MA DÉCOUVERTE
LE PLUS GROS
N'EST PAS TOUJOURS LE PLUS LOURD
LA TAILLE ET LA MASSE
SONT DEUX CHOSES DIFFÉRENTES
MA BALANCE
LE PLATEAU QUI DESCEND
PORTE LE PLUS LOURD


ANNEXE 6 — Projection 2 — Le kilogramme et le gramme  [SUPPORT DE PROJECTION (voir PDF joint)]
MES DEUX UNITÉS
	L'unité
	On écrit
	Pour

	LE KILOGRAMME
	kg
	les choses lourdes

	LE GRAMME
	g
	les choses légères


 
MA RELATION
1 kg = 1 000 g
MES REPÈRES
	Ça pèse…
	Comme…

	1 kg
	un paquet de sucre

	500 g
	une plaquette de beurre

	100 g
	une pomme
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